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1 L’année 2018 a particulièrement été riche pour les acteurs de ce PCR, où les principaux
axes de recherche qui le structurent ont été largement explorées (forêt, châteaux et
moulins), tant sur le terrain que dans les archives. Nos connaissances sur les espaces
forestiers,  en  particulier  sur  le  massif  de  Cerisy,  se  sont  enrichies  grâce  au
dépouillement  de  rapports  de  visite  du  début  du  XVIIIe s.,  conservés  aux  Archives
nationales, qui ont permis de comprendre l’organisation interne de la forêt ainsi que sa
gestion et la nature de son peuplement ligneux. L’axe consacré aux châteaux a quant à
lui  été  approfondi.  Une synthèse  sur  le  patrimoine foncier  des  seigneurs  Bacon du
Molay au XIVe s.  a été proposée et a montré combien cette seigneurie a structuré le
terroir où elle s’était implantée autour du Molay. Leur emprise sur le territoire s’est
concrétisée  par  la  présence  d’un  château  fort,  d’un  parc  à  gibier  et  de  nombreux
équipements seigneuriaux qui ont été identifiés dans les sources d’archive : moulins,
colombiers, pressoirs et fours. Il ne subsiste que de très maigres éléments concrets de
l’ensemble castral (fragments de pavés et de tuile, des vestiges datés du XIVe s. de la
chapelle  seigneuriale,  d’autres  de  la  porte  du  château).  Néanmoins,  il  s’agit  d’un
excellent témoignage de ces territoires nouveaux, les châtellenies, qui se sont formés
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au  cours  du  XIe s.  autour  de  châteaux  à  motte  élevés  par  l’aristocratie  rurale  et  à
proximité d’espaces boisés.
2 Le  manoir  et  parc  des  ducs  de  Normandie  à  Bur,  évoqués  aux  cours  des  années
précédentes,  a  été  ré-analysé  sous  l’œil  averti  de  Luc  Bourgeois  qui  a  effectué une
lecture fine du sol. Les textes et la topographie du site révèlent tous les caractères d’un
manoir  princier  associé  à  un  parc  de  chasse  et  à  une  foresta ducale  puis  royale,
conjuguant les composantes classiques de ce type d’installation :  grand parc et petit
parc (probablement avec une mare), étangs et moulins. Quant au manoir proprement
dit, il était situé dans l’actuelle parcelle B2 105 du cadastre de Noron-la-Poterie. Si tous
les  bâtiments  ont  disparu,  le  terrain  conserve  actuellement  une  série  d’anomalies
topographiques correspondant à ces structures et le puits présent au centre est encore
perceptible sous la forme d’une margelle récente. Les marges sud et est de cet ensemble
présentent  également  des  anomalies  linéaires  distinctes  des  haies  entourant  de  la
parcelle et qui pourraient correspondre à un mur d’enceinte ou un merlon de terre
précédés d’un fossé. Il s’agit probablement des vestiges observés en 1865.
3 Sur les 85 moulins inventoriés autour de la forêt de Cerisy, qui ont fait  l’objet d’un
inventaire complet et de notices détaillée, les forges de Balleroy, fondées en 1655, ont
évidemment davantage retenue notre intention, en raison de leur caractère industriel.
C’est un document inédit, daté de 1737 et jusqu’alors inconnu des chercheurs (fonds des
Eaux  et  Forêts  des  AD 14),  qui  a  permis  de  comprendre  leur  structure  et  leur
fonctionnement.  En  activité  jusqu’en 1742  environ,  elles  se  composaient  d’un  haut
fourneau pour la fabrication de la fonte, de deux affineries convertissant cette fonte en
fer et d’une chaufferie pour la fabrication de barres de fer, de plaques et de galettières.
Une fenderie, située de l’autre côté de la rue des forges, permettait de fendre les barres
en verges, ces dernières étant employées par les cloutiers pour la fabrication de clous.
Un réseau hydraulique complexe faisait tourner des roues qui actionnaient les soufflets
du haut fourneau et des affineries ainsi que le marteau de la forge. Après l’arrêt des
forges,  les  divers  bâtiments  industriels  furent  soit  démolis,  soit  reconvertis  en
habitations ou en quelque autre usage. De nos jours, il ne subsiste que peu de vestiges
visibles de cette activité industrielle,  si  ce n’est la maison de maître reconvertie en
restaurant (le Manoir de la Drôme), tandis que le moulin muni de masses de bois levées
par des cames pour fendre le fer a disparu. Cette recherche a permis de mettre à mal
une idée bien ancrée à Balleroy qui consiste à identifier le moulin de la Drôme avec le
moulin des forges alors qu’il s’agit du moulin à blé construit vers 1730. À partir d’un
plan de l’Atlas Trudaine (1746) et d’une carte routière des Pont et Chaussées (avant
1730), il a été possible de reconstituer l’emplacement des bâtiments qui constituaient
les forges de Balleroy au début du XVIIIe s.
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Fig. 1 – Noron-la-Poterie : croquis de localisation des différentes composantes du domaine de Bur-
le-Roy d’après le plan cadastral de 1830 (non redressé)
DAO : L. Bourgeois.
 
Fig. 2 – Balleroy : plan reconstituant l’implantation des bâtiments des « grosses forges »
DAO : M. Daeffler.
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